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De Livorne, le 23. Avril. 

ouTEsles Nouvelles, publiées 
ici (ur les opérations Militai- 
res contre Cènes nous par- 
viennent perle cenzl du Com- 
andeut dutrichten en notre 
Ville, le Baron de Fenzel: Ce- 
de no lui -cía pris fur lui feul le foìn 
dan Us en informer, ainfì qu'il l'a annoncé 
Wois. ke Proclamation en date du 6. de ce 
» doit y difoit: “ Le Peuple de Livorne 
» ge ‚Sttendre de notre unique témoigna- 
à meg “nee véridigue des fuccès préfu- 
ne f & il peut être perfuadé, que nous 
ie Gier 00e point en retard àlui communi- 
» lui Ne les événemens, qui pourront 
“te à ufer une jufte alégreffe, non fujet- 
Mr, être démentie. ” En conféqucnce, 
St Fenzel porte fucceflivement À la 
Soit giTance du Public les Avis, qu'il me. 
igur; Armée Impériale fur le Territoire 
les pa” > ou del'Efcadre Britannique dans 
Celje BES de Genes. Le Commandant de 
te ei Cl lui a adreflé dernièrement la Let- 
Ont er tfTous avec la Note y annexe, qui 

é rendues publiques ici avant- hier, 
ra TR E de Mylord Kertu, Vice- Ami- 
ner Anglois, au Baron de FrNZEN, Gé 
De ,SC- Major @& Commandant de Livorne. 

ee, Baye de Vavo, le 14. Avril 1800. 
Lettre EN CHER GÉNÉRAL, J'ai reu une 
Mor U Général Melas; il m'avife, que le 
be aam eyé par le Général Elszirz, n'a pas 
p‚lourng, wPortant qu'il l'avoit craint. Dans 
wi enpoi Sdura, le Général E/sniez battit les 
Iro han St. Jacques & tous les Pottcs en- 
ke Tran” font en notre pouvoir; &, lorsque 
Ni Merk auront pris quelque repos, nous 
Io; Parle Ons de nouveau en mouvement. Je 
bomemd 5, du Général Ut4y il vous éerira 


AE] 
“inne S. du Is. Avril. Te Général Melas 
lien ce, que tes Généraux Elsnitz & Se, 
Dis Jee Mt mis V'Ennemi en déronte, & re- 
„Ss Baro, tes de Finale & Moxte- Reggino. 
ojtgio Ehh Canonnièrcs fe portent vers Va- 
en iks dae Frangois fe retirent de Celle, 
SP eu tent en force hier au foir. „Je vous 

€ ingen Correspondance de Marftille, qui 
Ecepiée. Je vous envoye beaucoup 


de bleffés de votre brave Truupe: Nous avore 
fait pour eux tout ce que nous pouvions ; ij, 
le méritent. * (Signé) KEITH. 
A bord du MiNoTAuReE, le 14. Avril 1300. 
Renfeignemens, trouvés dans quelques Lettreg 
Frangoifésinterceptées,quifont parvenute 
aujourd'hui à Son Exc. fe Général Meles, 

„ ZU réfulte d'une Lettre de Marfeilie , eert 
te le 6. Avril au Général en chef Malena, 
qu'il y avait de grandes disputes dans cetts 
Wille entre les Autoritéss que les Grains com- 
mengoient à y dewenir raress qué les Anglois 
bloguoient le Port; que les Génois refufviene 
de recevoir les Cargaifons; & qu'on aosit mis 
un Embargo fur les Navires Marchands. L'Au- 
zeur de la Lettre fe plaint du Général S:, [li- 
laire ; il fe plaiut auf, qu'à Toulon on ref/1.fz 
de donner les Bltimens néceflaires pour proté 
ger les Convois,; & il prie le Général Mac- 
fena d'employer fon influence pour remddier 
à ces maux. ”° 

„> Le Commandant d' Antibes a éré faire la 
revuë de la Brwe,Demi- Brigade à Graffe; & 
ilu'y a trouvé gue za. Hommes préts à war. 
cher. Ml avoit #14 forcé d'urrbter zso. char 
ges de Blé, deflindes pour Gènes, afin de cour- 
rir à Grafle ces Troupes, qui étnient dans le 
plus grand befvin; Ce Commandant avoit mê- 
me eru devoir demander, qu'un Bdtiment do 
guerre fût établi en croifière pour intercepter 
les Grains allant à Gènes, afin gue fes Trou- 
pes ne mourufent pas de faim. Deur- mille 
cing-cents puires de Souliers font tout ce que 
le credit public a pu obtenir à Marfcille; & 
dans Gènes Jes Frangois ne Peuwent eipcrer 
aucun fecours. — Cing Navires ont éte pris 
Par les Anglois, gui en outre ont démonté les 
Canons d'une Batterie. * 

Aujourd'hui , enfin, on vientde putlier, 
que ie Général Franpois, Mlufleria , preffé 
tous les jours davantage par les Troupes 
Autrichiennes dans les environs de Göress 
a enfin été rejerré entièrveinent le 18, de ce 
mois fur cette Ville, dont on va former le 
Sige. Le Général Göttesheim, qui eft du 
Blocus de Geèses, a mandé entre autres cete 
te Nouvelle importante À notre Comman- 
dant Auzrichten par VN Avis ci-deflous, dens 
lequel au refte ij ne ditfimule pas Vextrème 
befoin que, malgré leurs fuccess les Afié- 
geens partagent avec les Afiégés, dens ua 
Pays fi horriblement foulé par la Guerre, 


Avis, reps cettenuitdelapart du Glndral- 
Alafor „ Heron de Gor 1 ESHEIM. £ 
dar du Gur Poe Geriek,/f 20. 27 grik 1800. 

es Mepema, Après avoir ét! battu de nouveau 
ie 1ö. A Woltri, S'eft réfugië „ dans la nuit du 
t6, au iv. à Genes, avec Îes refkes de foir Ar- 
née. Un s'avend d'un momeachl'autte , que 
le principal Corps-d'Armét viehdrfrenfarcer 
le Corps. du Blocus; ce qui ne pezmerpoint 


de douter, gue 1" Armêt enscfmie hefoit bien- 


tt forege demeure bas Ies Arnes devant Gé- 
BES. je memprefle de vous communiguer 
cette Nouveiie autì egré:ble qe’intéreffante , 
„En vous Ptiaat de nous faire paler au pluròt 
le plus de Vivres, qu'il fera pe Bible, peur nos 
Pauvres Troupes, qui, au milieu’ de leurs 
Vastorres , mangsent de tont. °° 
CSigui) Daron de Gor PESURIM. 


De Florence, le o5. dyril. 

Le Général - Major Lmpérial Somimnariva, 
qui commande en cette Ville, après avoir 
atkirmé icéretivement, hier & avant-hier, 
dans fes Bultecins, “que lé Général A/gs- 
“ss {rrd avoit éé battu le 18. de ce- mois à 
 Völeri avec grande perte, & forcé de fe 
» retirer dans ta Ville de Gènes, mainteuant 
… invellie de touscôtés, ” vient d'y ajou- 
ser avtourd’hui ce qui (uit 


 Queique je n'aie encore regu aucuns dé- 
tails ofheiels du Général en chef, je crois dee 
voir communiqucr au Public ceux qui me font 
parvenus du L. V.M. Ofg. *° 

Dans lattaquc decifive, que fit la grande 
Aruge le 18. de ce mois, le L. V: M. Ort dé- 
tacha Te Licutenant- Colonel Aichter avee Je 
Bataillons , pour prendre V'Ennemi à dos du 
cóié de Pêra WM attagua lui-même à Zoltri 
Je lance gauche de VEnnemi; & il parvint à 
&dioger Ie Gönéral Dombrowsky de Ìa poâÂtuon 
Ongulièrement forre , qu'il occupoit, & le 
chafler de Zuitri, après lui avoir tit eftuver 
wne perte confidérable. On prit dans cetre 
A&ten un Drapeau ; & on fit environ mille 
Prifonniers. On en cùt fait un bezucoup plus 

rand nombre, fil nos braves Troupes n'eus- 
dent été excédées de fatigucs. Les Frangois, 
ayant été coupés entre Suvone & Holtri, di 
rent fe frayer, en combattant, une Route {uc 
Holtri, qui n°étoit d'abord defenduc que par 
deux Compagnies d'Infanterie. — Ce qui pruu- 
ve fans réplique, que les Forces Alliées ont 
gaufé une pertetrès-confidérable à PEnnemi, 
c'cft que Maflena a éé obligé de fe retirer à 
Genes avec 6. à 7. mille Hommes feulement. 
Cependant ce Général fait les plus grands eà 
forts, pour fe maintenif dans cette Ville, — 
Le Général de Melus étoit le ar, avec fon 
Quartier - Général à Seflri- di- Ponente. Le L. 
V.M. Ger fe trouvait à Morta, &.le Lb, Va 
M. Hohenzollern à 4, Civriano. ** 

FLORENCE, le 25. Avril. 
CSignd) SAMMARIVA, Genérai. Majar: 


‘mon Rapport, datt: de Gadiöuona legd is 
Batait.e du 6, & fon heureufe ifluë, 16 of 


cupâmes-de Fort de Weede que 


“de Savone, vù que la plus grande P od’ 
PArmeée eunemie s'étoit retice en t 


„de Pa fy, formoient V'Aile drone: ce 


g 
Indépendamment de te!s Avis pré, 
naires & des Bulletins publiés à Viet 
You fera Bienzaifë de cannoitre, B 4 
faire une idee de l'enfembte des dg 
mens, les Rapporrs autacnuuues , que f 

Du Quartier-Gencralde SasEL LO? 
8 Nae re. Aeril, MB 
‚‚ Conformément & ce qui 






















„ aé died 


ral Elsnitz put s’emparer fans peines le ! 
fuivant, du Mout 94 Giacomo sj & noë 
PE nne! ir, 
abändonné précipivumment. Je pus err 
prendre pufte entre Juste - Altin KP: ref 
coma, & bloguer fans aucun « bttac:$ et 


re, 


dans les envirans de Gèzes. Tandis her 
L. V.M Oe & Mobenzollern, qui Sje! 
avancés avec des Forces refpectableë gy 
Rivière du Levant & des Hautcurs de 1 ope 
chetra , ferrvient de près le General 
Maflena, je refolus de continuer mes sn 
tions contre Gènes. Fordonnai at EE 
Elsnitz de protéger mes derrières dans 
fition fus-dite de Zua%, côntre les Tr ĳ 
ennemier , qui s'uvangotent de la Rioiëgd 
Pounent fous les ordres du Général de iv 
Suchet, & de proreger en meme tems *” 
cus de ia Citadelle de Savone, ” 4 
… Après meere fait. jeindre, par tes 
Brigades de Aellegurde & de Brentano rg 
étoient arrivées 5. Giacomo, je fik pre 
le ro, à PArmée la Pofivion de Bonth 
vers Sufello, & au-delà. le long de Hoo 
rs de Regio, fur les Hautcurs ararb 
apnuyant |’ Aile droite, a la, Mer près de Crol 
nier endroic. Mes Forces confittvicnt od 
ment en fix Brigades, dispofges dans og 
fuivanr: Les Brigadès de Zafy, Lalla 
& Stieter, fous les ordres du Général [es 


Se 


Bellegarde & Brentano; eommanddes 
premier, étoient au Centre: La Brist oif 
St, Frlien éroit à FAile gauche, & le, 
tier -Gunéral à Afadonna-di-Sevord. 4 
„… Mon principal but étoit de memk, sf 
le 12, de la Hauteur, qui demive ki 
& d'avaacer avec l' Armée le Jong de ansd 
re du dort, pour occuper les blautti f 
Vüraggio. E'Ennemi, qui avoit. reg 
Troupes, battuês fur. ces blaureurs » PR 
avoit reuen omre des renforts tirés dé w 
& commandés par Muffena en perfonne? wi 


potté fon Asle gauche far la Aiuvicre di ti 
Mé 
[4 


Sr 


au-delà de Celle, en s’appuvant à |? F4 
fon Aile gauche toit poftée au -deflus Sje 
vera, Bans cette pofiuan, il fe prep? 
m'attaquerce merac jour à Kegio , & de © 
ner. s'il éroit pofibie du cast de 74 ons 
‚‚ Le Générai se. Julien fut augue & W 
marche; & it ne putarriver an point hs ed 
Brigades, qui.formoientie Cen:re. ne.P 


ts Ve 


m 
Eee part à P'A&ion. Les ruis Brigades de 
agnes MEE Tencontrêrent, au pié des Mon- 
qui doit Celle, une Colonne ennemic;, 
Bon, conduite par AZaffena en perfonne. Le 
8 la pof Croce étoit le puint le plus- important 
hercha Ilon enneimie:; La Brigade de Sticker 
Contre de tourner , tandis que je me portois 
le Barainioe de Brus. La Brigade de Buti,& 
Tent capo de Grenadiers de Puar attaquê- 

égime ofte avec une valeur incroyable. Le 
Lr de Spleny , aint que le Bataillon 
Chiduo & une partie du Régiment de: P'47- 
des „Cr Jofeph, donnèrent dans cette veealion 
blus Feuves du plus grand courage & de la 
nn bande intelligence. *” 
AN De. Armée ennemie füccomba fous les 
Des due Jui porta la valeur de nos ‘Frou- 
‘Penaa On grand nombre lui permit doccupers 
fu ed fa fuite différenes poftes; mais cc 
fans in diement: Les actaques fe fucuédoient 
Dar jo Eruption; &% toutes furent couronnées 
Para liëtvire. L'Ennemi fe jetta derrière 
fr Gsio; ie Général Lattermann Je joignit 
È, ap int, em longeant la Côte, le fora 
fv Senoer encore cette poficion , &le pour- 
Brigag)“°TUd invrea. Cependant nos auues 
es ng ° Stvrent réunierfur le Afont-S. Cra: 
Aarde Partie de ces ‘Rroupes pourfnivie les 
Cherie Jusques vers te Mout- Armetta. Un 
BE qu rigade „un Adjudant du Général Ma fe- 
Ve le Marre Officiers, parmi lesquels fe trou- 
Sola CElèbre Piemurtois Cuaimnpuna , & 410. 


ubéct furent fuits Prifonniers. La nuit fculg 


en de pourfuivre VEnnemi plus loin; 
Cage, € tems de s'établis Cur la tanteur de 
Mes Troupes, à Ta réferve de Fa 
£ “alteren, qui éroitreltée à Fres 
Nuit f,UF Ja Haateur d Znvrea, garderent la 
de vante les potiions, dont nous venons 
Avis Ae & je reftai à Cele , attendant des: 
lÉricurs de la Brigade St. Fulien. * 
Le Chia, VEusemiecft beaucoup: plus grande: 
Lnne Mp -de- Borairte étoit couvertde mor; 
Core 1 afuien ddsecfpéré: Mlafena voulur 
long Attaquer avec quefques petites Divi- 
NE fen nos Troupes lui rébftèrent avec 
vouwen he intrépiditd,. & le bartirent de 
Me En Pour ne pas trop: m'etendre d'a- 
dis-le A éloges . j'atterds les rapports de 
en qui fe 
digg nander de pareilles Troupss. 
) M'rras, Gendral de Cauulerie, 
ze Nicorer ri. Général -Major, 
Quartier. General de SESTRI-DI- 
ONE ne fe zo. duril, 180. 


2 


Lal Ne tigndes de VArmee , partagder en 3. 
glen S, contre Vufsmrttn,, & le Pofte de 
te; x que VErncmiaveit occuré le 14. er 


JC pris pe Arien, VArle droite fur los. 


Ue 
odin. d frotola ‚& la gruche au dfouë 
; Nij Vv: L'au Fobfer voi Safellos Sje cou- 


ide Vije, avec la Brigad. Je So 


»dans uns. pofitiom avansée aile Kb 


Ig” « 
eli, Notre perte eft de près de zoo. bleflés „ 


Ss Généraux & Officier, quife glorikent” 


I5. au matin. je me mis cn marche: 


glie. Dans cette pofition, WE anemie atagte 
& 5. heures après-midi mon Arle gauche aver 
uue telle vivacité, que l'on ne put vétilter & 
cette attaque des plus furieufes, que par une 
EStiltance extraordinaire, & par la fermeré du 
général Comte de Buffy, qui avec 2. Batdil- 
tons de: Nadesdy defendoit le Lodsinn. Le 
Général- Comte $4. Julien Fur aufii attaquêé dans 
fa potion avancée ; mais les braves Reégimens 


de Wuckkflooich, Lattermaan & Jufepbh Cele 
doredo oppofcrent une rófiftance vichurieuig & 
Ja fureur de VEgacmi, Comme l'ataque éleit 


exerèmement vive contre ces Régimens attoi- 
Blis, je renforgai cette Brigade de deux Dar 
taillons de Spleny; &, parce moyen le Con 
bat, qui dura jusqu'à la ruit, fe termina à 
gotre avantage. L'Enhemi perdit un- monde 
infini & fe réplia d'abord tur Sa/l/v, cafuite fur 
Varmetta Danotre côLÉé, nous avoas.eu 50. 
bleifés & 200. tués; parmi les derniers Ce trou- 
vele Major Rittern de Lattermani.” Plufieurs 
Ofiziers & 30. Soldats ennemisont éd fairs 
Prifonniers: De notre côté ‚ un Ollicier & 15. 
Soldats fonttombés au pouvoir del 'Ennemi”” 

‚‚ En même tems que VEnnemi m’attaqwoit 


ginfi al’ Arle gauche de l'Armée „ M. le Général 


da Lettermaun. fut aulù attaqué dans la Pofition 
d’frbizola à trois reprifes diltrentes. Le Gé- 
néral en chef Mef'ia conduitvitces Troupes: 
mais fes attaqaes furent ìnfructuenfes : da 
braves Grenadiers de Schiaffnetti, de Paas 
de Heder, parvinrent à repoutler les tentacd- 
ves. de Fiunnemi poutlées jusqu'à la Fureur, 
dans le but de débloguer,ta Citadelle de Sar ;- 
ncs < VEnnemi, orgueilleufement audacienx s 
fut dans chacune de fes attaques repoufle par 
la bavonnette jueques dans la profonde Vullee 
de la Rewière de Regio. Le fus-dit Généra! 
fe louë particulièrement du Eieutenant-(Colo- 
nel Sechiafinetti, & des eitimables Officiers d 
ce Bataillon. Trois Ofliciers enncmis & 6 


Soldats ont été (aise Prifonniers. De notre où 


tf, raus avonseuun Oflitter & 9: Soldars tus 
J Ofeters & pj. Soldats, bletfés; un Offici? 
& 3. Soldats font tomthés entre: les mas de 
VEnnemi. © en : 

…… Encore un Combat, & je dois croire qu. 
la Vilie de Gènes fera le feul afyle de PEnac- 
mis d'autant plusquele Général Elsnitz, éra- 
ko. fur les Hauteurs de Wadò , a remporté plus 
fieurs avantages fur:le Corps- Armée enh 


„ami. qüt luieftoppofé ss celui vci fe lout beau: 


voup des Beeziilons- de Grenadiers de „Veast 
& de Gärfchen, aintì que-du Régrimen da 
Furftemberg. La difeite, qu’gprouve hà Ci 
tadelte de. Savore, twajours €rrottement hie: 
quée , Pourta brentòr nous amenêr aa burt-de- 
firé; de même que les excurfions du Majof- 
Piem@ntoïs St. Ambrofië  dótachd: par le Ge- 


_néval Gerus-dans.les environs d'Gnesite, dai. 


went étra festinles a. UB.mmijN le Ginára 
Ligvrien Afurcto, par ies inrehigenen. dan: 
le Polcevera % dans les FiusFnúrgs dateres, 
dou Wei Aufer bier: des doruitar en U, 
CSigstd), Meras, General df Caunidme. 





ERTRAIT des Nouvelles de PARIS le faifoir pourfuivre avec la plus 6d 
jusqu'au 20. Floréal (10. Mai.) „ vigueur. ©” Et avant-hier, 18. Srof 

… Avant même qu'on eût pu recevoiren- mois, onaajouté à ce premier Avis beg 
zore les dútails de la prife des Lignes de tenu d'une feconde Depeche Télégrap: a 


Stockach par l'Armée du Rhin le 14. de ce confirmative de Pautre ée donnane AD 
mois , novus avions déjà l'annonce d'une circonftances de plus: Voici cette 
















uouvelle Victoire, que cette même Armée che même. ii en 

a remportée le lendemain près de Müfskirch. Le Genéral en chef de "Armée du 
Dès le 17. de ce mois, on publia officiel- au Miniftre de la Guerre. _… 4 
lement à Paris, “* qu'une Bepêche Télégra- HuNiNGUE , le 18. Floréal (8. Mai) #4 
» Pique de Huningue, en date du même ‚Une Bataille générale a eu lieu 9 Hi 


‚‚ jour, annongoit, que le Général Moreau (5. Mai) à Möfskirch. L'acharne® 
„ avoitattaqué, le 15, les Autrichiens à été extrème des deux cótés; mais U 
‚… Mifskirchfurl’ Ablach; qu'on avoitmon- «éé complettement battu. Ml et en 
> tré de part & d'autre unacharnementex- retraite; EP je le fuis pourfuivre art 
‚ trèmes que PEnnemi avoit été complet- gueur. Sa perte En tuds, bleffes 


„ tement battu; & que le-Général Moreau fonniers eft inmmenfe. ” 
/ 


Comme les Aflaires de feu Maru. PESENACKER, Par fuite d'un arrangemcht #, 


fes Heritiers, ont été cèdées en proprièsée à J.B. J. Hankart&]. P. Govat 
ceux-ci fe recommandent à tous beurs Amis, promettant la même promptitude à& ef 


Al 


pil 


wir : Is invitent tous leurs Créanciers @® Débiteurs , de liguider avec eux avant 

mier Juin prochain, sadreffant à cet effet à Vancienne Maifon de Commerce, on Jes 

res continueront fous la Raifon de Govarts, PESENACKER & Comp. 
Bois-i.r-Duc ie 8. Mai 1800. Pi 

On défire , dans une Ville bien fitwée de la Gueldre, une Demoifelie bien clevbls d 
Relizian Proteltante , de !’áge de 20. à 25. ans, poffédant des talens agréables, pg 
vyrouver fon bonhcur dans une vie douce & paifible, en faifant compagnie à une Di 
gui aismera contrihuer , autant qwelle pourra, au bien-être préfent G à venir d'urt 
Jonne de peu de fortune, qui iui plairoit à cet effet. On peut sadreffer par des Lettrt. 
ehertes, (qu'on aura foinde tenir fecrcttes) en éerivant [a demeure, fon ge; bl 
wonftances ES celles de fes Parens, fous enveloppe au Libraire R‚ vAN LocneMs P 
Nieuwendyk , entre les deux Eclufes, à AMSTERDAM. f 

Lon döfire en Gueldre un Homme de la Religion Proteftante, & par préférence ni 
ette République, poffédant quelques Langues, au moins plus d'une moderne, & les As 
gualités réguifes pour veiller à Féducation de deux Enifans: S'adreffer avec des verft 
mens néceffaires , foit en perfonne, fait par Lettres afranchies, chez le Libraire \ 

T HorrR, an Gaarenmarkt, à LeEyYDE. 

On dêfire trouver une Perfönne, de moyen âge , de Religion Réformée, de moents 
ves, Tune conduite bien fire, qui a les talens nécefJaires pour foigner Peducation dé WA 
jeunes Perfonnes, de bas áge, en qualité de Gouverneur ou Préceptcur , à des condi p 
wonvenables. Pour des informations ultérieures on poura s’adveffer chez le Librai'* 
Vis, àRorrTerDAM. Les Lettres renco, # 

On donne avis aux Parens & aux Tuteurs, que , dans la Ville de Ravenftein, les Ei 
Eatine & Francoife fe continuent avec autant d'éclat que ci-devant, Le prix de Ee 
fen eft à jufle prix dans cette dernière , qui eft fous la direBiion des Frères SerRw! elit 
gui on pourra sadreffer pour avoir des renfeignemens ulttrieurs. Les Lettresfranches el 

Avis. A DREES, Aubergifte à U Auberge nommte Stads-Werberg, chez TP Pi 
près le pafage dit Ponteveer, hors la Ville de RoTTERDAM, avertit le Publier yf 
preuve chez lui bon Logis € toutes fortes de Voitures très-commades pour les „ordt 4 
@n y trouvera auffì, tous les jours à 5. heures du matin, une Voiture tante prél.y porf 


wers. Un chacun peut être affuré d'être fervi avec la plus grande exaûitude. Pt 


ad LE YDE, au Bureau des NouvELLES Porvers. 
par AnBnanaAMm Brussé, le Jeune. 











is: NUMERO XXXIX, | Ee 
PPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 


publiees à LEYDE, le 15. Mai 1800, 
L'An fixième de la Liberté BATAVE. 


E Rovrren o, le as. Avril. La Bataille, que le Général Afelus a livrse, le 

13, de ce mois, auk Frangois, commandés par le Général Mafra, près de /o/- 

fri, ayant obligé ce dernier de fe renfermer dans Gènes, la difette y ett A 

Varro fon comble; & Fon fait monter à plus de r2. mille Hommes le nombre des 

Odra? Walades ou bleffés dans les IIôpitaux. C'eft à cette raifon, qu'on attribuë 

Wiro dn due tous les Etrangers avoient recu dès le 13. de fortir de Gènes, siníi que la 
\ liberté d'un grand nombre de Prifonniers de guerre. 


„N EXTRAIT d'ure Lettre de Vienne du 30. Aoril, 
Breng sE AmbsTadeur en Rufie , le Comte de Cohenzel, va entin quiter PJtersbourg: Ul a. 
Ux, die notre Gouveraement Ìa permikion de fe rendre cet Eré à Baden, pour y prendre les* 
\ Mini )n fait, quelle éroit la défaveur , dans laggelle fe trouvoit près de PEmpereur Paul 1. 

lueni tre, qui, fous le Règne de Cathérine II, jouïffoic Aà la Cour de Ruffe de la plus erande 
Wien ce: La disgrace, où il éroit tombé, étoic contagieufe même pour ceux qui le fréqucne 
tiers Qui paroiffoient ctre fes Amis: Une vifite , rendu à Mr, de Cobenzel, Gtoit devenu® 
Epa dexclufion de la Cour. La nöere y avoit envoyé le jeune Landgrave de Furflenbergs 

Une Rt que celui-ci pourroit réuffir à raccommoder unc brouillerie aufi décidée; mais ce 
Nige Slneur encore va revenir hientòt de Pétersbourg. Lafanté da Landgrave, fon Père, 
Muterjspit- on ‚ fa préfence: Mais À cetre raifon d'étiquette la franchife cxige, peut-Ctre, d'a- 
bites | Wupotibilite conttatée d'effacer de lef prit de notre Alli tes funcítes impreihons, qu’y ont 

leone Événemens de la dernière Campagne; événemens, donr il eft néanmoins affez proba- 
bevor te intrigue, oppofée aux démarches comme aux intérdes de la Co-alitieh, a fcu fe 
Nt IP, en les repréfentant fous le jour le plus défavorable. Quoiqu'ilen feit, le con- 
gt zit readit l'ouverture de la Campagne de 1799. fi' brillante, cft déeruic fans retours & 

Tie hi certain, que Paul 1, ne prenant plus aucune part aux hoftilités de la Gacrre prké- 
ie de renfermera, finon dens une Neutralitd décharge , femblable à celle de la Pru‚fe, du 

Corr. As cet Eat d'indiffirence tacite , mitoven entre la Guerre & la Paix, dont la pofitiom 
Ni he Phique de la Awfie garantit la poMibilité. Heft heureux en attendant, que le concert, 

in S1Oit entre les deux Cours Impériales, il y a un an, ait été décifif pour \'/talie, an 
lij, je par cette efpèce de fatalité, qui l'a toujours ravie sux Francois autlì promtement 
wEteng veiene conquife, il teur {vit impoflible d'y régagner leur ancienne fupériorité. AprèB 
Vleng „POmbre de Combats, quc teur opiniâtre rétittance a multiplies à l'infinì, le Général 
Île A té Forcé A fe r-nfermer dans Gènes; il eft coupé &% cerné de toutes parcs dans cette 

bt Lont la réduion eft aujourd'hui le grand objet des opératinns du Général de Melasn 

Ces avec celles de VEfcadre «Instoife de Lord Aeit/ dans la Mer de Ligurie. * 


A EXNTR AIT d'une Lettre d'Ur wm du 5. Mai. 
dre Naffage heureux du Ahin par le Général Moreau a reporté rapidement le Th&arte de ta 
helt modtns le coeur de la Souabes & en nn inttent nous en avons vu le tumulte transporté 
ile $ murs. De tons côtés tout fe concentre & fe fauve ici; les Bagages de l'Armée Im- 
Pret toutes les Adminiftrations Militaires, tune quancitg de Seigoeurs, d'Oficiers civils & 
KN Tres, qui ont fui devant les Francnis, fe trouvent dans cette Ville: Nos Maifons font 
Kelie „plies, en forte qu'il eft impoflible d'y loger plus de monde. Le Général Kray s'ect 
web se fon Armée fur le Denute; ila pris pofition dans les grandes Plaines entre J/ö/s 
Nl Pfullendorf. Il n'y a pas de donte , qu'à Vexemple de VArchidue Charles & du Gé- 
NL W“rdan ‚ au mois de Mars de Paance, dernière, les deux parties n'aillent fe maefirep 
NN Mêmes environs, fi elles ne Font déjà Gait. Tous 'es Avis de Armée, ainfi q.e lus 
hed Rees, font attendre à chaque moment la Nouvelle de to Baraille gönéraie , qui doit dé- 
a ie: Orr de Ta Souabe On ne pear décrire ï impattence K Vanxiété, avec lesquelles om 
brai, là Viffuë des affrires, dont W'incertirude a Frit envoyer aux Höpitaux % aux DE, rs 
Op, > Qui Fe trouvent dans notre Vilte, l'ordre de fe retirer derrière U4lter. * 
" hele de TE xTrArT des Nouvelles de PAnis jmsaw aur ao. Fiorda] (ro. Bai.) 
A flribunar, qui pendant les vacances du Corps -Lésif?arif ne scTer:hle plus quê 
NETS per mois, a tenu les 2. & 16. dn courant fes Stences de Floréal. Son Pré. 
Wia, Wet eft le Citmyen Faure (de la Seine,) QqUÏ a Cté porrd au Fauteuil À Pavante 
bn N Sdance, A ta dernière, les Citoyens Félix Beautour, Pervcau & Nimdon, nome 
Membres nommée depuis peu par Je S&nat-Confervareur, ont peru à la Tribvne 


WL 





ft 
“Tt NE . : : Î 
h à Promcffe de Adelitd à la Conflitution, Enfuite, il a éeé tu, dans cette Sane es 


ere Motion du Citoyen CAzzaf, concernant un voeu à mettre parle Triburat {Ur ef 
de wetter & fer celui d heriter, dont on a renvoyé la propofitiva àl'exsmen d'une Coumifië 

"Taa Nouveile de ta Victdire, remportéeh Motian par.l' Armée du Ahin «le! cl 
ee mois, comrae celle de Ie prife des Lignes de Stoekue? la veiile, ont urd antU 
d'nbord dans tous les Speêtecles de la Capitele, où elles ont été reguêës au urilied 
Pus vits epplausiTemvas. Maintenant on artend avec impatienee les Rapporcs ultéf 
ces Gendrsux, qui doivent aous apprendre les eireonftanees & les fuiius de Ces 
vreas iutéreifi as, On et égelement curieux de fgavoir Velet, gee pourra srodufft 
nos bpératione Militaires en „Alecragse la préfence du Miniftre de ta Guerre, uE, 
le monde eroir dure allé à Armée du Rhi:, Cette fuppofirion, touchant la deitiës, 
feas doute iuportvante du Citoyea Carne, meft cependant que gratvite, puisqu'on 
& perfonne le terre ni le ber de fon Voyage. On ett plus certain k Uoserd dele, 
qui a conduit le Premier-Conful aur Armées, aimfi que fur la dure de fon able, 
E'un & Peurre font derermings eflez précifement dens le Cireuisire, par lacue'te 
B» aparte, Miniftre de P/urérieur, a anuóueë le départ de foa Urère aux Prctets df 
Ppreemense Voici eerie Leure, ” : 

Le Minilre dr Plnttricur, ann Prêfets-des Défartemens. Parte, le 16. Florcals ì 
so De Devier -Confit! elft pärti depuis voe heure pour VArmee den ferver Hi fe rend 
jer, K dela peur re A ève. Dans grinze jours il fera de rêrour à Saris, de AP 
intervelle, wa mevrment ueiforme & rapide va Eire dour! & nos elemen. ” ( 

… Ibitez, CrreoveN DPrErET, la rentréu des Contrihurions; Li-z Ie départ des ij 
frits, qui n'ent pas encore quid votre Département. Le Qvartier -Genéral vette & 4 
poarles roceveir: Qa'sls s'empreitent de joindre leurs Czmmades, s'ils veudent pitte ; 
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had 


gioire. qui les artend. ” Sn 

», Daas certe circonftance, varre zèle, Craven Prferr, vous diâer: ce qU6 
devez frire. Vans fintez, que l'intérêt de la République exze, que VArmée fe cerif 
Fans délai. Le Premier- Coal m'a chargé de vous arnoncer fun dézarts & ot n’eft PP 
feia de vous rappelter ce que la Patrie astrend de vous. ” el 

s A verte Nouvelie , fi des Cotporteurs de Nouvelles atarmantes font je:rés au mili; 
pous par les Ziuters de W.Araleterre, que Tes Valters de U .Aucteterre & leurs Kmifiairés 
ponifuivis per la hine & confpudés par le mépris des Proypois. ... H faar Bervir la 
en f tire & faire de: voeur pour che, * ‚ 

‚… Dres à vos Adminittrés, que Pheure des Combats & dela glaire fonne pour Ja de 
Pes. Que les Sotdars, Jes Magiftrars, les Citoyens, vredonbtent d'efforts. …… … pod 
mulier le zèle de rous, faites retentir dans vos Dérartemens, dans vos Cites. dans vos, 
pagnes tees mors qui doivent Emeuvoir tous les cucure , ces note tont-palfans: LA pal, 
dere recengsije, ® Pe vors faluë, CMER) LucrenN Bonararf 

‚… Le Preuier-Corifkl met autant de cilCrité à lon voyage, que le tems yv deftiD;, 
Court & Fon bat urgent. Daens 25. heures dl a fit la route de Paris à Dijun, OÙ’ 
ariivé le rr, à 6. heures du matin, & d'où il eft reparti le foir möme pour Géuòver 
prant y erre renuu le lendemain, On efpère, aqre per impulfion & une heureufë 
tion à. donner par le Presser -Confielà VAumte de referve, ainfi qu'a toutes ies Po 
de la Répubiigue, raffembiges fur bes Couüns de WZea/Zie, cHes pourront faire en? 
tens diverfion à Pentreprife du Géneral Autrfehien de Melas eomtre Genes, en "obs 
de ccurir ottleurs à le défenfe du Pidmort & dela Savoye, menacés eux-mèmes d'êf 
vahis de nouveau. 1 o°y a point de Nouvelles de Armee d'4falie; & ta fituatie? 
neufe du General JArfrna, enfermé dans Ie Capirale de la Ligurie, (ans Provins 
fantes vour s'y fortenir Àla longue, f-roit presque craindre, qu'une Capirulerieïg 
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0% 










prompre ne fruftrât tout le Plen de fa délivrance: Meis on compte fur Je evurag gó 
ke confiance, dont ee General en chef a Frit plus d'une fois preuve au moment du den 
s, Dans Paris, le départ du Pv mier-Conful n'a produit d'autre effet que de 8 

Jes efpérances de Vioires & de Prix. Ce deperr éroit annoneé depuis fi tangter®: 
Fes efprits fe font reroütumée à féperer V'action du Gouvernement de la pr“tenee Gaj 
narartes &, cemme on ferit, aue fon sbfence ne fera pas longue, on (ents 4 0 
impoflible „ qu'il arrive ou qu'on midite rien d'important pendant cute coartt ep 
En ztrendart, le Premzier-Conful, danr?s nome Corftitution, ct moumentnntl 
piéé iet, deos fes Fonions & orrriburions perticuticres. par le Deuvitme - Cerlë d 
bacérts, Ceiui-ei, pr-bdent er conftunerce, le 16, de ce mois, PAfeindlee d 
Ail- d'Etat, y dir, en profence du Trofee Coutu!, Lebrun ”” 

ee Es Premier-C'-nful elft parAf Va met deren re. tee fe vendre dà Uutrmie de Tél 


| ret 
&bjinee Jera de courte durée: En aitenddnt d'icurdug moinctt gui le ruravucid gren 
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En: 
hek. à k 5 B 8 
ij dberran nérligd de ma part dela part de mon Coltègve, afin de maintenir Uerirs Sane 
9 5, d 


2 


C0uver wdrlies de Petdminikratiun Hebligse dees prtacipanx Iepofituines de !u EES 
Eliëp en Aement feconderour deurs iutendinns par les eforts de eur alen Nous courptons par 
CN : d 8 5 


107 
Hui n qui lui nonr concilie Vetkisne pe. biep. adi rejlts cwiformament aar voer de de vor 
ke fingEtdane Vebjense moimentande di Premier- Gonful, ver dekes du SORVeineineut fe 
EN En ree s dont da (iynaturc fera prcedude de evi viii: En Vet 
F-Contul, * eo 
d se Cerfied A annoncé, en terminant, que le Premier -Curfil, avant Sm dpeer 
emeral Pnfeiller d'Etat le Cit-yen F/ep » Bs LaPArte, fon Frère, — Dr tjn Chef 5 
le, nps otter, dane le Commandertent ducuel fe trouve la Villede Parts, 5 ti 
u 


Eflr Le contimmvation wes termiver, uele Cenisil- d' Bras rend.s depuis Jor ine 
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Oe la préfente circonftence ‚A Ordre dre vaurde Arme de l'Aurdsien, «zut Fuit. © 
nain GENinar de 17, Floréal. — Koovand MORTIER, Cirdra!. Livina 





pr” len COhierinaendant en chef les Izme & inwe Divifions Milincirse. 
Gia op mier -Contul est parti pour s Arnde: Aecompagnd de Ja PF 
UP dee: Cile eft la juite confiance ‚ gee nous infp:rent ie. telers de cer illuttre Chet, & «va 
Jdeper WErriers qu'il commande: Mais, 1 nos bruves fouttenaant au- dehors za stairs 5, 
Hour, tice Nationates, des fins von weerns intérelans deivent nous veeuper dans 'luté- 
Gert à-nous, qu'il sppartient d'atffurer la twanquillitg publique & d'enreremr cet ac- 
€ harmonie, heureux retu uns dun Geuwersemen! avti fort que paternel. Deéfen- 
NA. Beur de fon Piu, , c'ett ceurvibner a fu Felicitd. Concourons à cette noble enrrepri- 
… Vér;, ke nta nos Lox & anos Miuvittrats l'obéidance & la dévouëment, qui conftitucat 
“Île barriotisme. ” CSugaé) EpvovARD MORTIER. 
ir Vvoit, que le mot de Pafxreft le not du jour; & que, malgré les annonces de 
Ge ton 5 deja remporttes ou es efpéranees d'autres à remporter, Von n'a point repris 
ub. In ultant, qui mensgoit toutes les Nations de Couguête & de Kövalutiun. & Lg 
” fenrs la Paix! ett nutourd hui le erf de Guerre, qui guide aux Comhars les Difen- 
> femb Ce lab griez c'ett à ce eri gúntreus, qu'iisaffrontent de nouveaux dangers. Un 


E‚n \ble cri n'a pointeu juequ'ici dexemple dens les Annales de la Guerre. C'ett 
R 





nire. U eommande 14 





A Rene teru genre de Zauriers ‚ qu'il appertenoit encore aux Francois de eréer. ” — 
"Re Hle Pulmigue, qui vors donne ce paragsephe, ajoute, “que, fr le Minittre des 
D.Droi HS extirieures mett pes Cté mlade, te Premier -Con/ul evoit, difdit-on, le 
vides) Se Pommener avec tuis MH eút éé beou Ccontinuë-t-elle) de voir Vinttrumear 
ke hf, “Zocdatiars à côte de appareil de la Victoire. Rien m'eût caracterife devantage 
lui TING intention du Gouwernemeurt. ” Cett dans le même efprit, bien claigué du 
5 ne OR Croyvit vutwefois convenabie & devernt à la grande Nation, * gu'ou a remar- 
Slice Sivanr la meme Feuille) avee plifir, dans le Discours du Miuiftre de la Ku- 
> lors de Vinftalletion du Confeit des Prifes, les plrrafes fuivantes. ” 

Pole. ne je wor Dielens conecourva uvre les efords du Gouvernement, pour cultiver les 
usrdernrabler le me Allids, peur inteef.r tet Netrons Neutres aux fwccus de la Curfe 
Penda; P PEurope Sorg erfin convaiürtë, an'un Pevple el invincible, lorsyu'cu 
dr. dire Paur dcvelopper de grandes veTorrces. U unit la prudenee, gui {rait er 
d Muter ! ufase dans bes bores de la hee © 4e le modératton. Pius ne pauzen vens de 
Rus : Cr ToveNs: le Canfeil grs Prijss eit. peur les \etions meeernes 5 Peatiguc Lenple 
it De: Nore woeu nmaninse doit tre, qu'une Prix slorieufe en ferme bientút les Portes 
ig on, 95? cicatrijera toutes les playes Ge be France, nous devons Deltendre di ss 
Arp 4 Véquitd. * 
AIT des Nouvelles de LoNDRES du 20. Jeri! Char la voye de Hambhourg) € 
ge Dans 1, du 3. Bral Char le ooge de Dams.) | ie 
35 Île py iPatiente attente, où Pon éroir. far ouverture de la Campagne X tes actpisve, 
de ce EFvit dorner pour Paver. le Courier, arrivé de Uumduurs , Veneti dersier. 
Dois, a apsorié als Cour der D.rêches une nature, très-peu prorre a la rauturer 
d'une Arriance. ercte à te diffoudre. L'on eonn-5Bir la fenâtbr dt. avve 1e 
s Rigs Creur Paul bh maufsite tous fes mecontenremers, tuit à égard des Nations 04 
8 Lgnt Ga faire vers Ion Anpée, fes Geréraum, fes Oticters, vn fes Sujers en PC- 
zi fcavoit, à guei point eo nt momé. fa feoidenr envers Ta Cu.r de Piene. &- 
Roane envers CAmhaifadeur de cete -Ce SE Come de Cutenzel: \Haus Dor, Etoir leriat 
re Rd Gre vore Anr afrdeur à Oitersbuars Re seiderrdes Ml wilword., dur zetokp 1e 
Tue be ee, ouer dosouver weg Crcang A hed 2 Gur, Crmb é Ee Hiveurs on 

“men uffe, Qui avoit difiré “ie e voir dézoré. ie la Pairie, bnr raj. „: Erni deepanris 

® Je agr ce ane Souverain. Nos pomerans vranfe:ire Cd ini HRE Fesal?3 lriarsyte 
is de de de Lerdres hui- mime a Teité rnfptrer ä ce fater: & oor dier + F se 
Uun Vxprès, pari 1e 2 Mar pour ZEUTSOURTS, Y porte Ies Eeteres de rorpes ua. 



















‚ 4 
drovahier H'hitsoorth tandis que les Voideauz de guerre Ru/les, qui mouillent à sper, 
tes Troupes de cette Nation, cantonnées dens les Mfles de Guernfey & de Jerfey dePP 1 
retour de la Zinllende , fe dispafent, d'après les ordres recus de leur Souveraifs 
twourner dans leur Patric. * 

‚Uu Bitiment Parlementaire du Texel étant entré dans le Port de Yarmouth, les pept, 
Aant il éroit porteur, ont d'abord dié envoyées à Londres. — Les Fonds ne varient 
Ranjue vri. & deni. „Anw. conf. à 3. P. €- 63. & cinq huitièmes. * 5 

De Levor, le 18. Mai, Nous nous dispofions à nous étendre davantage fg 
Nouvelles de Lorres, lorsque nous &vons regu plufieurs Depêches Militaire: Pi 
le 17. de ce mois per le Gouvernement Frangois à Paris. La première du Générs 
reau ou Preuter Corfu! , en date de Clujterwald le 6. Mai, annonce feulementlê$ if 
“tee Engen & de Afskinch des 3. & 5. du meme mois, Cur lesquelies le Chef de fi 
Mjor Deffnlle eft entré dans des détaiis, par (a Lettre du lendemain au Minifé 
f5uerre, que voict. A 

Du Grartier-Géndral de Cr.osTerRwarLD, le 17. Floréal (7. Mai) 4P pe 

… T'ai eu l'honneur de vous annoncer, CirtovYEN MINISTRE, par une Deptc é 
eranhigne le gain d'une Baraille du 13. à egen. L'Ennemi, qui avoit réuni la majeurs, 
{ fes Forces. va éré battu; & dans la marche du lendemain nous n'avons pu le rejoif f, 
Le Lieutenant-teenéral Zerourhe avoit vecu Vordre de fe porter de fa pofition de Jiohid 
fur Stockach, & de déracher à fa gauche partie de la Divifion du Général Lorsge, afin 
pscher FEnnemi de pénétrer entre fon attaque & celte que devoit faire fur Eugen IC fs 
due commandoit immédiatement le Général en chef. Les Divifions Delmas & Baftouls gl 
partie de ce Corpse fe dirigèrent de leur pofition d'entre Zengen & Muhentsviel, paf 
Hineer, fur Engen. Celle du Général Richepanfe , partant de Blumen/eld, fe port ú 
mene par la gauche de Hotenhoven Car le même point, tandis que le Général St. Cy7 
la pofition de Stuhlivgen pour prendre la meme dire&ian. Le Lieutenant- Général Les 
avec les deux Divifions van Damse & Blontrichard & le refte de celle du Général 
rencontra VEnnemi en dega de Sfockach: Après une attaque vigoureufe, il le mit €B 
déroute. X le pourfuivit juequ'au-dela de Stockach. Le Géncral en chef trouva Ens 
&rces en avant d'Ezgen. La Divifion De/mas le chalfa de Weiterdingen & du Bois s 
que le Général Lorge s'empara du Plateau de Mfub!haufen: Ces deux attaques furent is 
ment fecondges par la Division , commandée par le Général Bafout. En même temsle G 
K'ehepante s'engageoit fortemeot À la gauchede Mnhenhooen. Le Général Krey, avant râ 
Sur ces paints fes principales Forces, eppofa la réfiftance la plus opinidtre , particuliëf 
A Muh haufen. quc le Général en chef fit vivement attaquer, afin d'emrpécher Enne, 
torter avec avantage fur le Général Lecorrhe ou fur le Général Richepanfe. Le foir noë 
ertens emparés de presque toute la Pofition d'Engen, que V'Ennemi évacua enticremé 
dant la nuit: II fit fa retraite fur Möftkirch. La longueur de la route, & les difficultéS 
pfilEnnemiau Corps du Général St. Cyr, ne permirent qu'à la Brigade du Général 
d'arr ver en ligne: Après une Aâian très-vive , elle parvint vers les 7. heures du foif og 
parer des Plareaux , qui couvrent Ergen. La perte de l'Ennemi a été dans cette jour ge 
5. à6. mille Prifonniers, & environ autant de tués & bleffés, un Drapeau, huit Pièces, 
aur, des Magafins & des Bagages immenfes. Le Général Jacopin & VAdjudant- Géné 
Tuur ort, de notre côté, érc bleffés, Salut € refpel. CSiend) Dr ssol, 

P.S. Le Général en chef, vonlant empêcher V'Ennemi de fe réunir à fen Corps d 
fons, <t dirigé de fuite fur Alöfkirch, & 1'y a rencontréle 15. L'Ennemi nous 4 í 
avec le plus grand achärnement; mais il a dû céder à la valeur de nos Troupes. IP, 
cette affzise & dans la précédente a été exrrème. Les Divifions ven Demme. monerichs 
Lorg: , commandées par !e Lieutenant- Géncral Lecourbe, & celles de Delmas, Baftot 
che'anle aux ordres du Geréral en chef , ont mis Ja pivs grande vigucur Jans tes att, 
Seldars & Officiers, tous ont fait leur devoir. L’Ennemia perda 4. mille Prifonniers: 
mille tués ou bleffés, & 5. Pièces de canon. Dès queles Rapports particuliers me fCf 
genus. je waus rendrai un compte plus dérail!é. ** t 

D'rprès une Depêche 7elésraphiaue de Huningue, du to. Mei eu foir, il ne 6, 
peilt depuis àl'Armée du Rhin, dou l'on avoit recu 5ooo. Prifonnters. — Flits 
núral $7. Hilaire à Marfeille v mendé au Premier -Confit!, en dare du 6. Mei, qr, 
vant les Nouvelles de Armée d'/ralie du 3. Mui, le Général AZagroa a regu av, 
Gerines dens Geaes, où il fe défend avec fucces, réfolu de ne etder aud 1e dernis 
trémird: Le Général Sr, Hilaire vioure, que le GénSral Desair , le Ciroyen Pots 
&: 125, Officiers de Armée d'Lgrpre font arrivés au Lazarct de Toul, 


dd LE YDE, ax Bureau des NoUVvVeELLES PoLuriQ? 
sar ABRAHAM Bru uses é, le PFeune. 
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No, 1, SUITE da NUMERO XXXIX. & … 
SUPPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUÉS, 


publiées à LE YDE, le 16. Mai r8oo. 
L' An fixième de la Liberté BATAVE. 


EXrRarr Pune Lettre de BERNE 

ke du a. Mai. 

en iuger par les Nouvelles, que 

nousrecevonstant de Bale que 

de nos Cantons Ortentaux , le 
Vavan plan du Général Jforeau ett de 
Vije, pet de la dernière Contrée, par les 
fat k Forcftières, dans la Sowabe, pour fe 
les er ciïtdre par le Général Lecourbe dens 
hj avirons de Schafhoufe , & marcher de- 
Lee Lees réunies fur P'Armée Impériale. 
Diep „Cttres de Bafle du 30, du mois der- 
Tugs tent, que, depuis le 26, au matin 
% À 2 28, au foir, on a vu défiler dans 
Leer. Ville les Divilions de Dehmas & de 
Joann 7 formant enfemble un Corps de 
Rhi, °° Hommes; qu’après avoir paflé le 
hes. 2, Ee Corps s’eft diviféen deux Colon- 
Pach dont Pune a pris le Chemin de Zor- 


Que fj, Lautre s'eft porcúe fur Rheinfelden; 
Thay &s Troupes, qui étoient dans le Zríck- 


ijd ORt paffé le Rhin, pour fe joindre à 
ve re, cts Colonnes qui s’avangoit fur la 
Weng ite, en fuivant le cours du Fleuve; 
Wij Pon difoit au départ du Courier, 
8 Etoit engagé une affaire dans le Bris- 
Prés de Fribourg, dont le réfultar au- 
Mie à l'avantage des Hrangois, & où 
dury, ices de Souabe, melées parmi les 
Dga dens, auroient beaucoup fouflert. 
Ui ò Ot que ceci fe pafloit, les Troupes, 
tou Mt longé le Rhin Helvétique, doivent 
pre FS avoir pouflé en avant, puisqu'on 
Avril nd, Par une Lettre de Baden du 30. 

aldsz qu'elles font entrées déjà le 28. à 
iens Ley aprês avoir débusquê les dutri- 
op SCS environs, ** L’affaire, ajoute-t- 
> tem US cet Avis, n'a pas duré long- 
» bles ’ Parceque tesImpériaux , plus foi- 
h biep, dte les Frangois, fe font retirés 
nag Öl: Ces derniers ont dû entrer hier, 
Bip foir, à Thiengen en avant de 
% Udshue; & aujourd'hui, zo, les Trou- 
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On vor Ttionntes ici pafferont le Rhin, ” 
Udens Ainfi, que le Corps d'Armée, qui 
Des ra oChé de Bale, fe groffit des Trou- 
Wi Pârties dans nos Cantons, à mefure 

Wance (ur la rive droite; mais c'eft 


au-deffus de Schafhoufe qu'il recevra fen 
vóriteble accroiffement. C'eff afin de faire 
en Sougbe fa jonion avec le Général AZo- 
reau ‚ique dans les derniers jours du mois 
paft le Géntral Lecourbe, d'après les Avis 
qu'on vient de recevoir de Sf, Gal & de 
la Twrgovie, dirigeoit vers le ‘Rhin infd- 
rieur à peu près tout ce qu'il y ewoir de 
Forces Milttaires dans ces Contrées. ** Les 
, Troupes Frangoifvs, ecrit-on de St, 
s, Gall en date du2g. Avril, coutinuent 
leurs mouvemens avec beaucoup de ra- 
pidité. Le 26, au foir, toutes celles fts- 
», tionnées ici & dans les environs fe por- 
» têrent (ur Rorfchach, eb ton fic auffi- 
2 tôt transporter le Magafin, Un nombre 
„ confidérable d'agtres Troupes arriva Ie 
, même foir à Rorfchach, aintì que bezu- 
s, coup de Chevaux de réquilition & de 
„Voitures chargées de Proviftons; & dans 
» la nuit tout prit te Chemin -de Con/ffance, 
‚‚, Une partie des Voitures fut deftinée à 
s» transporter tes Pontons fut la Sitter, où 
„> ils furent de fuite mis à l'eau. Tat ef. 
‚ fet de ce mouvement, ces Courtrées fe 
» trouvent presqu’entièrement dégarnies de 
» Troupes. La Flottille Autrichienne, fur 
, le Lac de Conflance , seft approchéc hier 
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»» de Rorfchach, pour fatre une recennois- 


 fance; mais le feu d'une Batterie Prana 
» goîfe Va obligée de fe retirer premptce- 
» ment, ” A cecî une Lettre de M/osiú, 
dans le Canton de Twrgoviey eh darc du 
30. Avril, ajoute: “* La nuit dernière Jes 
, Francois fe font repligs vers leur gauche 
„ & ont marché du côté de Sc tafhoufe, 11 
» met refté qu'une Demie-Brigede Zur les 
s, bords du Lac de Confiance. Len Pon- 
» tons, qui de Rhvefzeck au-deffus cu Zo- 
»… denfee avoient été transtúrés de ce côté, 
„, Viennent de rétrograder fur Sr, Ga//: Les 
„> Equipages ont paflé la Thur. ” 

» Âvant de fuivre l'Armée en Scuabe, 
ie Géncral Bforbgu a remis le Commanve- 
ment Ce Piutérieur de 1'/Zelyétie an Lien- 
tenant - Général ZZoncey: Celui 5 com- 
pre fe fixer à Bernc, Après avoir bil à Ze- 
rich & à Lucerna *” 


EIN dh WTessacE de la COMNIS 
sIon-ExÉECUTIVE au CORPs- 
LíicisLatTtr de &ileLvÉé- 

Tie, Ceummenecdt dans notre 
Gazette Ne, XXXVII. ) 

…… Mais ce gui ne devoit ctra pour notre 
Minitre qu'une Smple informatioe, qui Jais- 
Toit à fa fagactté le foin d'en appliquer avec 
choix & mefure Hefprit aux circonttances, 
exige. pour vous, C5TOYENS REPR ÊSEN- 
TANS, des développemens d'une autre na- 
ture. Nous allons vous les offrir, cn Tepor- 
tant vorre attention fur Je premier dus objets 
de notre Heitre. Le Syflème de déconfiders- 
Ziox, dont nous nous fummes plaints dans un 
de nos précédents Meflages , s'eft foutenu mal- 
gr ies efpérances conirzires. Les Adreüïts, 
que vous nous avez Frit psfler, & fur lesquel- 
Tes nous devons Gclairer la Nation, mous ont 
averti, que des Agens dè desorganifation & 
d'inurigue travaillorent au loin à tromper le 
Peuple, & denvironnerla Commifien - Baécuti- 
e.: d'entraves & de dégouts, L'accuci: „que 
ecs Adreifes recevoient auprês de vous, & 
Yimportance. que vous leur donnicz dans vos 
discufkons & par. vos renvois, nous ont prou- 
vé, que nous avions en vain reclamé vorre 
goncours en féveur dela chofe publique. Nous 
avions trop de connoiffance de la bonté du 
cara@&ère Helvétique, pour pouvoir le. rerrou- 
wer dans les vuës, que décéloient ces Adres- 
fes. Nous avons dû y voir l'oeuvre d'un pe- 
tit nombre d'.Agitateur: & d' Agens de discor- 
de, qpe- l'Europe entière a fignalé; fous le 

nom de Zucadins. 7” 

„ Pour éviter l’équivoque, nous aïlons Cé 
finir ce mot & fixer ie fens, dans lequel il cft 
employé dans notre Lettre. Nous n'appellons 
pas Jacobins los Citoyens féduits, qui cêdent 
à des invirations-artificientes & placent leurs 
noms au bas de ces Adrvffes, dont on leur cá- 
che avec foin le fens & les vuës fecrettes. 
Nous g'appellons pas Jacobins ces Amis chauas 
& fincères de la Liberté. qui la veulent for- 
tement, qui s'aïarment à la feule penfée des 
dangers qu'elle peut courir, qui s'mdignent 
Rl'idée cu retour d'un Régime, qui-dennoit 
à quelques-uns-les droits de tous, & formor 
au fein de I'MWelwitie uuc ctaffe diftin&e 
privilégige. Nous appellans Jacobins cees Hom- 
mes, Ennemisirréconeiliables de tout Régime 
si ils ne dominent pas, & de tout Gouverne- 
ment oùils n’ònt pas une inftnence exclufive ; 
ces Hommes, qui n'omt voulu faire rendre au 
Peuple fes Droits que peur tes ufurper par 
Vimerigue & :égeenfous-fon nom; ces Hom- 
ines, enfin, qui n’'diment.dans VAutorité que 
je. pouvoir d'oppriner &. de nuire, Voilà, 
CITOYENS-REEREÉSENTANS. CEUX qUC 
aoua avons appeliés Jacebins, que le 18. Bru- 
maire avoit étonnés, % qui de-nouvean 5’a- 
givent en Helverie. *”_ 

‚n. Nrs avons appellé Gonfkiturion Jacobine 
sélle-qut ‚dans fes réfültets nécedaires., ame- 




































nereit dans les Places les Hommes, quê, 
venvos de depeindre, qui toumettroit IP 
heureufe Melwdrie à un Regime de zert® 
d'impéritie, tel qu'elle devroit regrertêf, 
lui qui neit plus, & maudire à jamais 
R&volution , qui autorit mms fes dettinét 
des mains perfides , dont il faudroit bient 
arracher , au prix du fang de fes Enfans. 4 
fur ca France la Coníticution de 179355 % d 
feroit dans fes réfuitats , celle don: vous? 
pofc les bafes. Ne wous yv meépreneZ'i 
nous ne l'eppellans pas Facobits , parce diy 
le etl faite par des Jacobins, mais parce4 
le eft faite. pour eux. *”’ f 
‚… Br nous-aulli, Cirovsns RefÀ 
SENTANS, noms avons le droit de} 
cette Conttitucion, &:de rrous uair à'la fi 
rité-des Confeils, gui la réprouve. 
avons le droit de vaus- demander ,.avec 
la Nation,.le Mandat, qui vous a fait 
voir Cunflitwunt : Er l' Article 106. de B 
flitution vous donnoit-il la miffion de dé: 
ce que le Peuple avoir accept & juré Ip 
vous ® Et, comme on l'á dit avec f36%) 
avez. vous dif couper la branch:, fur 1a4*; 
vous étiez affs? Vous ferez Iggiemer 4 
ouvrage dans les Afemblées- Prirsairt! 
chaines! Ceere marche ne peut &trc admi 
‚… Quel garant nous donnerez- vauss 4 
la Nadion, juitement pérér ée de V'imPêle 
ce du Pruvoir Conflitwant, Veùr confié h 
tre capacitë & à vos lumières? La MPú 
de vos Confei's n'eft point tenuê dadhéft, 
aux. voeux de la Majorité; car, loin d$ 
fous le Tien dela Coartitution, qui vel 
la où eft.la rruralirg, ia foit la Loi, vous” 
fez fans elle K contre elle. ” ' 
…‚ La Comm:Mion, qui eít chargée de 4 
curion de. ceux de vos Deercts, qui-pol 
Tes ftgnes authentigucs d'une Loi, ao 
droit de. rcfafer fon aveu à une Oeuvre 'g 
n'en a point le (nerd caractère. It y 2! 
P'époquc, à laquelle vous vans livreZ 
travart prématuré, eft colle. où les deft 94 
de W'Aelwerie Cont abandonrges aux: CH p 
douteufes d'une lutte fanglante. C’ctt ®f 
de la tempcre „que vous voulez cas 
nouvelles manoeuvres & un VaitTeau d 
nouvelle confttuction. Il eft prudents, 
fage d'áttendte le- calme pour Hazarder des, 
pCriences dangereufcs. Ee moment, od 
Nation s'inftiuuë, eff celui de fa plas b, 
foiblcffe & de fa moindre réhftance 285 ij 
de la Fortune. Songcz.à votre refponftbiia 
fi le fuccêès ne répondoit pas à.vorre att“ 4’ 
‚… Toutes ces raifons nous pérêue? 
penfée, que le falut dé la Parrie de” ji 
que nous reftions maintenant /uus /e prij, 
re, &, S'il fe peut, fous la- gurantit 
Puix # de la Concorde, ‘Tel ett le vof! 
prudence & de la-raifon ; tel eft le- confeil» 
nouseft donné par l'amitié & ‚a bienveill of 
„ C'eft ici le moment de prociameof 
profc@ivn de foi politique fur la Form G 
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pypoanelie ‚que nous croyons. convenir à rite & des fncrijrer, Da coarance CAE Wave 
Bene pere Trop d'in/ineactons pertides pla- ns Ja profpcrieë de VARrie dit? % cu Gonte 
En din nous peur que nous puitlions nous MECC, tous jes bientuts de ta Pars & de Ja 
ISpenfer. —- Nous repou Tons franchement raiion. C'eít cetre Couitiruuon gie nOUs IP- 
ontggtimdment le retour ce „ancienne A nd 
& cons. Tetion Meluêtigne, dont Vexpérienve 4 5 onbe ee AA 
nev ACT& Vincohérence & la foiblette. Nous avec La „Pentes » JUL nons laifons wie Pusrie à 
dij, “Tons pas davantage de ce Adgime Jiëré- mos En; AT, see ee _ 
te, que la Révoluton a profcrit; mais  CITOYEN3 REPRESENTANS, Vor 
hie ne pourrons jamais confentir 2 une défiances ont provoqgud notre Luedrives eiie à 
Dour WWtion, qui placeroit nlzeffairement le dé entière, EK nos devoirs fout zeiplis: 
beni. 4, dans des muins incapaöles d'en jou- Nous n ajouterons plus qu'un mot. Puurguoar: 
iens: € fardeau , ou qui Pabandonneroit dans vos communications au Sénat ave7 - vous 
tegarde A Viwtrigue & à la feduBlon. Nous fupprimé noure Lettre au Premier -Conlul, Ja 
erm CDs ce Régime comme renfernrant le feconde des Pièces que Îa erabifon a mifes 
8 £ des drffenfions intettiaes, des discor- dans vos mains? Ceue réricence ponrroit vous 
ops SMeftiques & des Guerres Civiles; & Cire reprochge; elle lille penfer, quc vous 
ke ; Lifirons ‚ que les grandes legons, douat avcz voulu publier la Pièce ‚ dont vous triez 
EN Ommes entourés . ne foient point per- la. matière d'ane inculpation ‚ & fupprimer 
Air Pourl’/Zelvttie. Nous-défironsuneCon- celle qui pous eût juftiliës. Nous vous inw1- 
fes SOR, dunt Vexpérience aura aTuriles ba- tous a les Lure replacer dans nos Archives: 
Ui, Crrcovens REPREÉSENTANS, Les exsplications „ que pous venons de vous 
onp e®, interprézation. que la malignité ait donner, font fullifantes pour vous prouver, 


fons SA ces exprefions , nous les reprodui- que votre religion a Gré furprife, & Ane 0 
Sogi, U, Entre WArifferatie Kla Dérsa- intentions ont été pures, Vous ne voudrez 
tes £° Îl ett un milieu, dans lequcl les par- paslaitfer dépofer dans vos Bureaux ces mcr 


tas lementairss d'un Peuple fe placent dans numens de la fédu&ion &% du crime: Il ett de 
à. ite équilihre. Ce Régime réfifte parfon votre loyauté. d'effscer la trace d'un événc- 
aux fecouffes du dedans-& du de- ment, qui feroimt Ìa honte des tems & des 
error Autour de lui fe rangent la fìreté des Hommes, & que la Puitérité rougiroit de 
Anes & des Proprictés, les droits dumé- trouver dans nos Annates. °” 
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ue dövnluës à la-nouvelle Chambre Pupíillaire ainff qu'à celle chargée de la geftion des- 
de Dh infolvebles de la Colonie de SURINAM, les Mafles fuivantes; fravoir , les Alape: 
Ere). Franche Clare ‚de C.F. Steffens, Ze 26. Pui; de J.J. Pieterlee Ze 4. Fuillet ; de 
le oe ‘Fiederichr-Williams Baerman, Ze 33 av J. D. Friedsrichs, le 135 @ h G. Tede 
L ë doit; de Jean - George von Rethel, /e sommant ini J, G, Rhnedel, le 45 de C. 

nj Her Ie 83 de Jean Kind, le 155; @ Me W. J.-P. Muniz, le 28. Septembre; de G. 
Ratier, le 35 de |. L. Schmict, Ze 103 de Jo van Woudenberg, le 235 & de Frédéric 
de Ans, Ze ag. Ofnbre; de Thierry den Uyi, &-de NExpatrië Henri van Werzel, Ze 1; 
der laume Bach, Ze 285 @& de J. A. Schneider, le 29. Novembre;. de Hi Meyer, Ze 43 
de Cr Jroezoe, Ze 15; de Louis Hoeke, Ze ar; & de J. Reuter, de 28, Décembwe 1798. 
tiger ies. Frangois Calichez:, le 17; & de Louife Dandiran, Fomise de C. Lobenweiu 
k 1 @nt Ponve de F. Scheffel, Ze 31. Fansier;. da Fean- Muthieu- Guillaume Behrens, 
Penn F. C. Fritsch, le 1c5 de Anne-Louife Arnaud, le 133 de Chrcétienne Axen, 
® 4 de VExpatrië J.F. von Cistwitz, en dernier lieu Veuve de feu J. van Ryswyk te 24 ;- 
Ban tn - Guillaume Denker, Je 26. Févriesr; de }. M. Reeder, 4e 135 de Mathieu 
Prop’ le 143 & de Mie Wi Heffen , Je 15. Mars 1799. Conformément à | Art, XIV. de 
òf “ion EP Ordonnance Emante pour la fes-dite Chambre, on prie teus ce, gui ont 
br bren, Cr des prétentéons à:la charge de, ou doivent: aux Mupes fus-dites, de döetzrer leurs 
Mise Me, G faire le payement de ce qu'il pourra être di: par eux, dans le délai Pune 
der, à Compter du jour que les dites Blnffes fonh dévoluës à la Chambre , fous peined' rra 

Sony Zeur droit @.juflice envers les Gürateurs de la dite Charsbre. k 

Sop, AM ce 18, Mars 1799. (Signé):Jh A. VAN CLAVEREN, Seerérgite o3 interim. 


or oluês Aid nouvelle Chambre- Papillaire , ainff qu'à celle chargée de la geftioa: 


Nt Koni” infolvabtes de la-Colenie de SurIinAMs fravoir, des Maffes de Jean -Guislan- 
ke 85 le 20, Seprembrez de As Ù.-Pricdleïn le: 1e. Décenchre. 17973 J.F Hempel 
a -Van ertzbergen, Ze 11 3 J. Hoddorff, le 22; L..E. Sommer, te 24. @ Nh 


Be 
<Er NS: Fanviers Corneille Blieck, & Wk Ge Grauwrek, /â pa, dar perfonner érurce 
“Mederer, Je 15. &£ dela, Mafe commune. de Jean- George Focken- G2 de fp Ems 


rc Ehfavern-Petronelle-Marie van Trigt, cf-devant Veuve de Paul Jurgenfon , & 4 
Eerrier 1798. Conforindment ai Art. XIV. de Ulnflrudion B Ordoundaice Enurer pour y 
fus-dite Chanbre, on prie tus evux qui ont à former des Prérentious à la cturze des s 
ivonns ams Maffes fus-diver, de dicharer leurs Prétentions, & de faire te pavement de EN 
if PUIEDE ere d.d ARS EUN, daus le dlai duure annde, de wpier du jour vue les di 
neff dave da Chausbtes paus Paine d'dtve dicks de leu droit Er juice ED 
des Cuvuteurs de da dite Crvsibre, 
SURINAM ce 20, Mars 1758. (Sigué) TU. T. PorTENDorrr 8 Secrduairt, 
Soil vols à Ja mouvesle Caambre-Pupillaire, gif? qgu’à celle chargée de la gel, 
des Mafvs intolvobles de la Colonie de SuRINAM, les Mafles fiuivantes; lravcits, 
Hafes Ss T. A. Moedt, le 65 de Ja Franche Lena de Corneille Leever, f> ditunt Hek 
Prent, Â 273 &s Gui'laume Roefs & J. Kuiz, te 30. Avril; de Sera- Marie - Henfié, 
Spiering, Feave de M. A. Duchene, 4e 12. Muts € de Nicolas Galler /e 13. Juin if 
Cafsrmement à Udrt, NIV, de P4uflrution & Urdounance Omairde Pour la fus-dite Cf 
bre, on Prie tous ceux, ont ont a former des pritentions « la charge de, vu goiven 
Maes fus-dites, de döriarer leurs prétentions, €? faire le paycment de ce qu'il PW Pi 
tre dik par eux, dans le dilai d'une année, à compter du jour que les dites Maf } f 
AE sluis d lu Chambre, fous peine d'ötre déchus de leur Grit 2 juflice envers les of 
teurs de Va dite Chambre, ‚ 
SURINA'T ce 19. Juin 1798, (Signé) J. A. vaN Cravrnen, Secrdenire ad mer, 
Comme par le dicds de la Franche Negrefle JouanNa, de George Herdrich , Merg 
PExpatrié Chrétien-Prédéric, fes Biens desuifjës font devolus a la nouvelle Chambrë p 
pillrire, gin? 7’à celle chargée de la geftion des Mafles infolvables de la Colonie & # 
RINAM, Pon averfit par la Préfente le fus-dit ChrCtien-Frédrie, qu'il eft obli 
MLEFC jes affaires ein règle daas la fus-dite Colonie ‚ dans le délat d'une année Â rj 
zalven, & coupter du jour ci-deflous; à döfuut de quoi il fera Procêdë envers les bi 
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confsravment à D'lifftrudion @ Ordsananee émante par he fas -dite Chambre. fe 
= ParaMariso ce 19. Juin1788. (Sigaé) J. Werne, premier Clerc Juré, provifio®, 
… «Atendu Varrivement tardif des fus-dits dvis, le tezime de declarer Ies prétch id 
» &' de faire le payement, a été prolonge de fix mois; fravoir au 13, Novembre 1800 
‘On ofre à louer en tout ou en partie, ou à vendre » dans la Principauté de NeUF 
TEL en Suille, (le feul Pays de PEurope- Occidentale, qui, par lon heureufe pofti 
CE exomtde Révolutions P d'aucune participation à la Guerre a@uchte ‚) un Rien de 47} 
ger. Zu bout près de la Ville de ce nom fur une Colline, gui efl un des plus beaux fp 
la Suifle, eywinant tout le Lac, & jouifant d'une vu auffì étenduë que raviffante, bi, 
Par les ehaines des Alpes & Glacters. Il confifle en une fPacieufe €” moderne Habilig 
fur deux Etages, qui fe lowent fépartment , contenant enfenble une guarantaire tant ch 
bres que Cabinets de Maîtres & de Domefliques , vaftes Caves, Galerie ouverte , PIG 
me , Beuries, Remifes, Glactère @c. SP en général tout ce qu'il faut pour la ren re, 
mode & agréables & , quant au Terrein, en Potagers, Vergers, Terrafles, ignS fl 
cellent eri, Promenddes d'agrément exemtes d'entretien pour les Locataires, & unt; 
‘Cour. Cette Pofliffion, qui réunit tous les agvémens de la Ville @@ de la Campagnes dj 
entre les deux très - belles Routes de Berne & de Bate » qui la bordents & le Lac 0 A 
commtinication navigable avec le Rhin: S'adrefer pour plus amples informations ip 
H. pr CHAILLET DARNEX, an dit Neufchâtel en Suites à Mr, BaButs yv, 
Rui d'Anjou, Fauxbourg Honoré Ne. 1370. à PARIS; à Adr, J.C. WeEINHARD? 
de 13 Cour de Bede à Hambourg; à M. !’Avocat V ArssiùRE ‚ furle Paviljoensgr?6jf 
S Mr. AUGSTBOURGUER, au Nouveau- Caffé fur le Plein , à LA HAYeE en ol wl 
„Winttram WersDEr étang dölogé le 1. Mai 1800. du Logement la première 
dans le Warmoestiraätr, à Amfterdam, & octupant celui du Cerf. Blanc dans la mé® 
vis- arrie le Pspenbrug, en La Cloche d'or ef? placée , có- devant occupe Par willi 


wis, fe recaimmande àla continuation.de la bienveillauce d'un chacun, d 
ek he Ee EEEN | Ê 


4 LEYDE, au Bureau des NOUVELLES betiried” ï 
Par AnnRauan Buussé, le Feune, de 
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